
 

 
DES CHEMINS DIFFICILES VERS UN CHANGEMENT DE SYSTEME 
POUR LA TARIFICATION DU SORGHO AU NIGERIA 
 

Prospérer malgré l’insécurité 

Depuis une décennie, le banditisme jette une 
ombre sur le nord-ouest du Nigéria. Les 
répercussions touchent tous les aspects de la vie, y 
compris la sécurité alimentaire. Dans la zone de 
Yankara, Ahmed Abdullahi persiste malgré 
l’insécurité, faisant preuve de résilience en 
soutenant les producteurs de sorgho locaux face à 
l’adversité.  

Son leadership au sein de sa coopérative de sorgho 
non seulement attire des partenaires commerciaux 
et de développement, mais assure également des 
flux de revenus stables aux agriculteurs membres. 

Un cycle de négociations sans fin 

La principale satisfaction d’Ahmed vient du fait que 
les agriculteurs de sa coopérative produisent 
régulièrement du sorgho de haute qualité. Cependant, il souhaite une rémunération plus équitable de 
leur production, qui reflète la qualité supérieure du sorgho. Mais dans sa quête en 2023, Ahmed a dû faire 
face à son plus grand défi en tant que négociateur pour sa coopérative : il a été contraint d’accepter un 
prix de vente inférieur pour pouvoir vendre toute la production de sa coopérative, tout en produisant les 
grains de la meilleure qualité de la région.  

Chaque année, Ahmed vend la production à Kola Bright, le négociateur en chef de l’agrégateur Adefunke-
Desh. Kola est également confronté à des défis 
importants car ses clients comme Nestlé ont rejeté 
de gros volumes de sorgho en raison de sa mauvaise 
qualité, notamment de niveaux élevés 
d’aflatoxines.  

L’année dernière, il a subi des pertes allant jusqu’à 
80 % du sorgho qu’il s’approvisionnait auprès de ses 
fournisseurs. La seule solution à court terme que 
Kola voit pour résoudre ce problème est de baisser 
les prix d’achat pour couvrir ses pertes.  

 

 

Adefunke-Desh est un agrégateur spécialisé 
dans la culture, la production et le commerce 
de sorgho pour les entreprises locales et 
internationales du secteur agroalimentaire. Il 
appartient à une femme entrepreneur. 
L'entreprise s'approvisionne en sorgho blanc 
environ 30 000 tonnes par an pour des clients 
tels que Nestlé, des brasseries nigérianes et 
Honey Well. 

 

L'idée de changement de système ici est de 
développer une analyse de la structure des 
coûts de la production et de la 
commercialisation du sorgho afin de mieux 
comprendre la structure des prix ainsi que les 
investissements réalisés par les agriculteurs et 
les agrégateurs. Cette analyse servira de base à 
une meilleure compréhension et à la négociation 
de prix équitables avec les acheteurs. Sur la base 
de cette analyse, développer un mécanisme de 
tarification basé sur différents paramètres de 
qualité qui offre une prime de prix pour le sorgho 
de qualité, ce qui motivera les agriculteurs à 
produire la meilleure qualité. 
 



 

Solutions à long terme 

Mais Kola souhaite également trouver des solutions à long terme pour résoudre le problème de la qualité. 
Il a donc proposé à 2SCALE une idée ambitieuse : l’introduction d’un système de classement et de 
tarification des grains axé sur la qualité, soutenu et approuvé par tous les acteurs clés du secteur du 
sorgho. Cela motiverait les agriculteurs à investir dans la production et le traitement post-récolte afin 
d'améliorer la qualité, ce qui leur permettrait d'obtenir un prix plus élevé. 

Avec l'aide de 2SCALE, Kola a mis en place une trajectoire de changement de système pour développer ce 
système de classement avec un groupe de travail : une Alliance Informelle de Changement (AIC). L’AIC a 
regroupé des partenaires clés de la chaîne de valeur du sorgho, notamment les agrégateurs Adefunke-
Desh et Nalmaco, des agences gouvernementales, des organisations d'agriculteurs tels que la coopérative 
d'Ahmed et des acheteurs comme Nestlé. L’AIC a commencé à analyser les coûts de production des 
agriculteurs et les paramètres de qualité du sorgho pour mettre en place le système de classement.  

Malheureusement, lors de l’exécution de ce processus en 2023, le gouvernement national a décidé de 
supprimer les subventions sur les carburants, ce qui a entraîné une flambée des prix des carburants. En 
outre, le gouvernement a ajusté le taux de change, ce qui a fait perdre au naira nigérian près de 70 % de 
sa valeur par rapport au dollar américain. Ces évolutions ont créé un tel chaos qu’elles ont compromis le 
développement du système de classement basé sur les prix. Elles ont également augmenté les coûts de 
production du sorgho d’environ 300 % en 2023. 

Adaptation face aux défis 

Au cours de la mise en œuvre de cette trajectoire de changement de système, il est devenu évident que 
la base financière d’un système de classement du sorgho basé sur les prix était compromise par la 
dynamique sans précédent du marché causé par l’effet d’entraînement des décisions gouvernementales. 
Par conséquent, la trajectoire a été suspendue en attendant la stabilisation de la situation économique 
au Nigéria. L’étude menée par lÁIC et l’idée de créer un mécanisme de classement des grains basé sur les 
prix sont des concepts convaincants qui seront remis sur la table par Adefunke-Desh dès que possible. La 
cause n’est pas perdue, et Ahmed et Kola poursuivront leurs efforts de collaboration, alimentés par un 
intérêt commun à trouver des solutions durables pour garantir de meilleurs prix pour des produits de 
haute qualité. 


